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TORRE 11MI7.—Les lecteurs des “ Annales <lu 
T. S. Rosaire” s'attendent, <lès le début de 
eette “Chronique ” d’octobre, à ve qu’on les 
entretienne de la dévotion «lu St-Rosaire. La 
saison des grands pèlerinages est close désor
mais, ceux que nous attendons encore seront 
moins nombreux que «-eux «le Septembre, 

mais tous nos pèlerins retournés à leurs foyers, tous nos lec
teurs, tous nos abonné» vont «lire leur chapelet avec nous plai
dant ce mois qui s’ouvre, et tous désirent qu’on leur donne 
cette certitude de n’être point oubliés auprès «le N.-D. du Cap. 
Oublie», certes, ils ne le sont pas, ni «les gardiens du Sanctuaire, 
ni de Celle qui s’est choisi cette chapelle si modeste pour y 
faire sourdre les eaux vives de ses grâces dont les courants sans 
nombre s’en vont, sur toute l’étendue du pays, vivifier et sanc
tifier lésâmes. Depuis que M. L. Désilets a fait le v«cu de 
déilier notre Sanctuaire au culte de Marie, sous le vocable «le 
N.-l). du T. S. Rosaire, et «le faire bénir notre église parois
siale le jour de la fête du St-Rosaire, comme cx-rotu à la Sainte 
Vierge, depuis ce v-eu, «lis-je, N.-D. du St-Rosaire a bien mon
tré qu’elle ne sait pas oublier. Elle a multiplié ses faveurs sin
ce coin de terre qui lui est consacré ; à pleines mains elle a «lis- 
tribué les bienfaits «;élest«!S à tous ceux qui travaillent à son 
culte, et’aujourd’hui, 1er octobre, lorsipie sonne l’exercice «lu 
soir à tous les clochers canadiens, des milliers et des milliers 
de demandes se dirigent vers le Cap, pour s’y faire exaucer.


